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ASSOCIATION SAINT - JEAN - BAPTISTE
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Lettre adressée aux actionnaires du Monument National

Messieurs,

L’Associatien Sai'iit-Jean-Baiptiisite de Montréal, dans une requéle 
qu'elle avait riioimeuir de vous adresser, en mai dernier, sollicitait de 
votre générosité 'l’abandon des actions que vous détenez 'dans le fonds 
social du Monument National. Elle se permet aujourd’hui de revenir à 
la charge, tant elle est convaincue que son existence est intimement liée a u 
succès de sa présente démarche.

Les oeuvres nombreuses et utiles qu’elle a fondées dans le passé et 
celles qu’elle projette pour l’avenir, ne pourront prendre le dévclopp*'- 
ment qu’exigent les besoins croissants de notre population que si elle 
dispose de revenus considérables.

Il n’est pas nécessaire d’un long examen des faits journaliers, en 
effet, pour se convaincre que la race française en Amérique traverse une 
heure difficile, qu’elle est arrivée à “ un tournant de son histoire ’ • 
Jusqu’ici nous avons grandi dans une parfaite sécurité ; forts de noti ■ 
constant accroissement, nous escomptions voir se décupler notre influence 
et par là, acquérir une place prépondérante dans le grand tout canadien. 
C ’était le rêve de la génération d’hier. Aujourd’hui, il nous faut déchar 
ter : le flot montant de l’émigration est venu déranger les prévisions d 
nos historiens et de nos hommes politiques.

D’autre part, l’on voit, en dépit de tous les efforts tenités pour opé­
rer le rapprochement entre les diverses nationalités canadiennes, une 
certaine presse, par ignorance bien plus que par perversité (du moin 
nous voudons le croire), répandre sur notre compte la calomnie, propage!
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d vi'eux préjugés et ameuter les passions mauvaises. Faut-il s’étonner 
si les attaques contre le français et l’école bilingue deviennent chaque 
jour plus nombreuses et plus violentes ?

Il y aurait donc à entreprendre tout un travail d’éducation et de 
relèvement populaire dans le but d’assainir la vie publique, de la débar­
rasser de toutes ces petitesses qui la déshonorent et qui ne servent qu’à 
troubler rharmonie nationale.

Au reste, nous croyons fermement que le meilleur moyen d’acquérir 
3a paix, est non pas de la mendier, mais de l’imposer, et nous sommes 
persuadés que nous serions soutenus dans toutes nos légitimes réclama­
tions par la grande majorité d'e nos concitoyens anglais, naturellement 
justes et équitables.

Faut-il ajouter que chaque jour, nous constatons la nécessité d’oeu­
vres nouvelles pour répondre aux multiples besoins de notre population? 
Est-ce qu’il n’appartiendrait pas à l’Association, par exemple, de diriger 
3a lutte contre la mortalité infantile et le terrible fléau de la tuberculose, 
qui font de si cruelles trouées dans nos rangs, de multiplier les écoles 
professionnelles du soir à l’usage des ouvriers, de prodiguer rencourage- 
ment à nos écrivains et à nos artistes, de rechercher les talents et de leur 
fournir les moyens de se développer ?

C’est le rôle nécessaire que doit s’attribuer une société nationale, 
soucieuse des intérêts qui lui sont confiés ; c ’est, en tout cas, la mission 
qn h reçue de ses fondateurs l’Association Saint-Jean-Baptiste. Si, 
jusqu’à présent, elle s’est à peu près bornée dans les choses publiques, à 
conseiller et prêcher le dévouement, c’est, que, pour faire davantage, 
prendre la tête d’un mouvement et discipliner les énergies qui s’offrent 
;) servir, il faudrait qu’elle disposât de sommes importantes, et n’en fût 
pas réduite à “ passer le chapeau ”. Cette situation de l’Association 
Saint-Jean-Baptiste peut et doit cesser. Les actionnaires du Monument 
National peuvent beaucoup, pour assurer à l’Association le prestige et 

’influence dont elle a besoin pour exécuter le magnifique programme 
qu’elle s’est tracé, et nous comptons sur leur désintéressement et leur 
patriotisme. Un grand nombre d’entre eux l’ont compris, et, spontané­
ment, ont cédé à l’Association les titres dont ils étaient porteurs.

Pour témoigner sa profonde gratitude aux auteurs de cet acte géné­
reux, ainsi qu’à ceux qui suivront leur exemple, l’Association Saint- 
Jean-Baptiste, à sa dernière séance générale, a adopté le règlement 
suivant •:

44 Les actionnaires du Monument National qui rempliront les con­
ditions stipulées aux articles 9 et 10 et qui céderont gratuitement 
leurs actions à l’Association, seront nommés de droit membres actifs à 
vie, si le montant n’est pas suffisant pour leur donner droit au titre de
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“ miembres fondateurs ’(N. B.—Des inembres fondateurs, en plus îles 
droits ordinaires des membres actifs, ont voix consultative au bureau de 
leur 'section, et, avec 1 Assentiment de la majorité, au bureau central).

Par ce règlement, les actionnaires conservent le privilège de contri­
buer directement à la bonne administration du ^Monument National, . 
participant à Reflection du bureau, qui est virtuellement chargé de R ad 
ministration du IMonument National. Ainsi donc, loin l’être privés ri 
tout contrôle sur les affaires de la Société, ils sont au contraire piao<‘ 
dans une meilleure position pour exercer sur elle une action effective.

Nous espérons que ees explications suffiront pour convaincre h s 
actionnaires de la droiture de nos intentions et les induire à coopérer 
l’oeuvre que nous poursuivons pour le plus grand bien de notre Associa 
tion, et partant, de la nationalité oanadienne-française, en remplissant 1 
formule de cession ci-jointe, tout au moins en nous faisant la faveur d’um 
prompte réponse.

Veuillez agréer, Messieurs, R expression de mes sentiments distinguée

Thomas Gauthier,
]\Iontréa:l, leir décembre 1911. President-Gcncral.

A tout real,...............................................191..
Voulant (contribuer à Rexipansion des oeuvres nationales de R As­

sociation Saint-Jean-Baptiste de Montréal, je, soussigné, lui fais, par les 
présentes, abandon entier des actions que je possède dans le fonds social 
du Monument National, ainsi que des sommes payées sur icelles, afin qu< 
R Association Saint-Jean-Baptiste en use en toute propriété pour les plus 
errands intérêts de la nationalité eanadienne-francaise.
Nombre d’actions..................
Témoins...................................

L’ECONOMIE 

PAR LA MUTUALITE

“ En tant qu'elle évite à la fois 
l’avarice et la prodigalité, écrit 
l’abbé Elle Blanc, l’économie est 
une vertu. Elle fonde la prospérité 
des familles et des Etats, elle règle 
les vrais et justes rapports de

Signature.............................
Adresse :...............................

l’homme avec les richesses, c’est-à- 
dire avec tous les biens matériels de 
ce monde. Chez les anciens, l’admi 
nistration domestique, au point de 
vue des intérêts matériels, était un 
art spécial : Véconomique. Mais 
l’économie domestique doit être 
plus qu’un art : elle doit être encore 
une vertu. Comme la prudence 
dont elle s’éclaire, elle oblige tout
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le monde sans distinction, et les 
riches aussi hi en que les pauvres

* * *

Ce qui rend nne nation puissante 
et honorée dans le monde, ce n’est 
pas tant le nombre que riiabileté 
et le caractère de son peuple; et 
l’habileté et le caractère du peuple 
reposent dans une grande mesure 
sur l’économie pratiquée par les fa­
milles lesquelles, prises ensemble, 
constituent la nation. 11 n’y a ja­
mais eu et il iry aura jamais de 
nation permanemmemt grande dont 
la plus grande partie soit compo­
sée de familles pauvres et miséra­
bles.

# # *

11 est reconnu par tous ceux qui 
s’occupent d’économie que l’épar­
gne individuelle est la vertu la plus 
profitable et ta plus effective pour 
enrichir les peuples. C’est cette 
vertu qui nous incite à améliorer 
notre condition sociale et nous 
pousse à acquérir des habitude^ 
d’ordre, de travail et de persévé­
rance; elle fortifie notre volonté et 
contribue à la formation du carac­
tère, but sublime de l’éducation en 
général; enfin, elle prépare ce ter­
rain fertile où la prévoyance por­
tera les plus sûrs fruits. Nous re­
connaissons qu’il se fait de louables 
efforts dans notre payts pour en­
courager l’esprit d’économie; nous 
avons les sociétés de secours mu­
tuels, les compagnies d’assurance 
sous toutes leurs formes et aussi, en 
ees derniers temps, il s’est fondé 
plusieurs caisses populaires ou cais­

ses rurales où la petite épargne 
est placée avec avantage.

Toutes ces sociétés ont été ins­
tituées pour donner à leurs mem­
bres, après un certain temps, un 
revenu basé sur certains percenta­
ges qui ne dépassent pas l’intérêt 
sur le placement des fonds qui leur 
sont confiés. Il n’y a que les so­
ciétés coopératives, industrielles ou 
commerciales qui arrivent à pro­
duire des revenus plus apprécia­
bles, quelques-unes parmi ees der­
nières payant un intérêt de 10 p. c. 
du caprtail versé par les actionnai­
res. Et encore pour ees derniers, 
il faut que les Compagnies ou les 
sociétés coopératives disposent d’im 
menses capitaux qu’ils font fruc­
tifier dans de grandes entreprises 
généralement hors de la portée de 
la petite épargne.

% # &

La Caisse Nationale td’Economie 
société philanthropique établie sur 
des garanties indiscutables, a été 
créée pour aider celui qui veut 
s’imposer une 'contribution de 25 ou 
de 50 centins par mois et faire pro­
duire à ses épargnes un intérêt 
beaucoup plus élevé que dans les 
a utres instit utions.

Le sociétaire de la Caisse est ap­
pelé à verser $4.00 par année pour 
un livret de la Classe A, ce qui 
donne après 20 ans d’accumulation 
au taux d’intérêt des banques, une 
somme d’environ $110.000. Celui 
qui prend un livret de la Classe B 
verse $7.00 par année pendant 20 
ans et avec le même intérêt produit
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un capi'ta1! accumulé après cette 
époque d’un peu moins de $200.00.

Après vingt lans de présence 
comme membre de la Caisse, le so- 
ciétaire est [)lacé sur la liste des 
pensionnaires, et il a droit, sa vie 
durant, avec les autres pensionnai­
res, au partage des intérêts an­
nuels que produit durant chaque 
année subséquente Lavoir social. 
Le mentant des intérêts à distri­
buer et censé accru durant l’an­
née siéra égal à celui apparaissant 
dans l’inventaire au 31 décembre 
précédent.

# # *

La Caisse est une mutualité de 
rente, et comme il y a plusieurs 
facteurs qui sont appelés à contri­
buer au paiement de cette rente, il 
faut bien se rendre cmpte de son 
fonctionnement et des raisons qui 
font produire à ce eapital inaliéna­
ble des revenus considérables en 
proportion du montant déboursé.

# * #

La Caisse Nationale d’Economie 
est la plus grande, la plus populai­
re, la plus vivace, la plus riche et 
la moins dispendieuse des Caisses 
civiles de retraites de notre pays. 
Son capital inaliénable est exclusi­
vement destiné au service des pen­
sions.

‘4 L’inaliénable ! que ce mot dit 
de choses à lui seul lorsqu’il est 
compris, cultivé et respecté ! écrit 
M. Desormes.

44 Ij’inaliénable, dans les condi­
tions où il a été institué, c’est la

puissance financière oligarchie jue 
transmise à la démocratie na­
tionale, c’est-à-dire à la gran­
de masse des citoyens ; c’est 
le eapital socialisé, le peuple 
devenu banquier de l’Etat, les em­
prunts ruineux supprimés, la dette 
publique éteinte, les impôts abolis 
ou considérablement allégés, la 
guerre impossible, la révolution a- 
néautie ! En un mot, l’inaliénable 
des Prévoyants, c ’est la fortune pu­
blique — reconstituée par l’écono­
mie — mise au service du travail 
par la nation entière, ainsi que le 
veut du reste leur belle devise : 
Tout par tous et pour tous !

44 En effet, de quoi se compose 
l’inaliénable dans 'l’association des 
Prévoyants de l’Avenir? Du Franc 
que verse mensuellement chaque so­
ciétaire, et qu’il versera jusqu’à la 
fin de sa vie s’il veut continuer à 
jouir des bienfaits de la pension 
qui lui sera servie après sa vingti 
me année d’affiliation à la Société

4 4 Mais alors, dira-t-on, sur quoi 
seront prélevées les sommes affec­
tées à la liquidation de cette pen­
sion ?

Ces sommes seront fournies par 
les revenus de l’avoir collectif, les­
quels seront partagés intégralement 
entre tous les ayants droits, sans 
distinction d’âge, de sexe. Telle 
est, dans son admirable simplicité 
politique et économique, la concep 
tion géniale de l’humble citoyen 
Châtelus, auquel nos fils reconnais 
sants ont déjà décerné le titre si 
bien mérité de 44 Père des Pré 
voyants
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AVANTAGES 

DE NOTRE SOCIETE

• 11 existe me quantité d?assn- 
uuioes contre le feu, contre les ac­
cidents, contre les voleurs ; nous 
avons <d "excellentes associations 
créées dans an but de bienfaisance ; 
nous possédons de nombreuses 
unions de secours mutuels, et les so­
ciétés de protections, de dotations, 
de même que les sociétés d’assuran­
ces sur la vie sont très utiles et mé­
ritent l’encouragement de tous.

‘ ‘ Il faut aussi songer à l’avenir ! 
Il faut songer au soir de la vie, à la 
vieillesse. 11 faut prévoir le jour 
où, trop vieux et incapable de tra­
vailler, il faudra néanmoins sub­
venir à notre existence. C’est alors 
(lue la pension de vieillesse devient 
une nécessité. Et c’est justement 
dans le but d’assurer cette pension, 
cette rente, que la Caisse Nationale 
d’Economie a été fondée, grâce à 
l5initiative intelligente et patrioti- 
que d’un groupe de citoyens nota­
bles.

Le système inauguré par notre 
société n’est pas à proprement par­
ler une innovation. Il est calqué 
sur celui qui a été établi en France 
il y a trente ans, et qui, sous le nom 
de Prévoyants de l’Avenir, a ob­
tenu un succès chaque jour gran­
di issant

“ La Caisse Nationale est admi­
nistrée par la Société Saint- 
ieau-Baptiste, dont las directeurs 
sont des hommes intègres, au-des­
sus de toute critique, et qui ont fait

leur marque dans les professions 
libérales, le commerce ou la finance. 
C ’est 'dire que cette institution of­
fre les meilleures garanties morales 
et financières.

4 4 Le capital servant à constituer 
le capital inaliénable est formé de 
toutes les cotisations mensuelles 
payées par les sociétaires, y com­
pris les intérêts et profits prove­
nant de cette source durant les 
vingt premières années d’opération. 
Quant au sociétaire, il devient ren­
tier après vingt ans de présence 
effective dans la société, alors qu ’il 
a droit sa vie durant, au partage 
intégral des revenus annuels que 
produit chaque année le capital ac­
cumulé, proportionnellement au 
nombre de parts ou livrets dont il 
est le bénéficiaire.

44 La cotisation à laquelle est as­
sujetti chaque sociétaire n’est que 
de vingt-cinq cents par mois par 
livret; chacun est libre de prendre 
autant de livrets qu’il lé désire ”.

Communiqué.

PREVOYANCE

lies sociétés de prévoyance qui 
ont une fin humanitaire (secours 
aux malades, pensions aux infir­
mes et aux vieillards, moyennant 
versements réguliers des sociétai­
res) se sont surtout développées en 
France, à partir de 1848. La loi 
du 15 juillet 1850, les décrets du 
14 juin 1851 et du 26 mars 1852, la
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loi du 1er avriil 1898 ont constitué 
définitivement les sociétés de se­
cours mutuels. La loi sur les syn­
dicats du 21 mars 1884, complétée 
par la loi sur les associations (1901) 
a permis une extension considéra­
ble de la prévoyance collective. 
Lorganisation des caisses d’épar­
gne et en particulier de la caisse 
d’épargne postale a permis à 
la petite épargne de constituer à la 
France un énorme capital qui in­
dique nettement combien notre 
pays est porté à la prévoyance. En 
dehors de toute organisation ad­
ministrative, mails sous la surveil­
lance de FEtat, de nombreuses so­
ciétés d’assurances, des “tontines” 
offrent de's combinaisons multiples 
de versements réguliers en vue de 
secours ou de retraites.

RESOLUTIONS IMPORTANTES

Extrait du livre des minutes de l’As­
sociation Saint-Jean-Baptiste, de 

Montréal.—Séance du 11 dé­
cembre 1911.

“Vu l’impression générale que 
des -erreurs graves ont été commises 
lors du dernier recensement, vu 
également l’importance d’un recen­
sement qui donnerait exactement 
le nombre des forces respectives des 
différentes races ; ill est résolu : 
Que l’Association Saint-Jean Bap­
tiste de Montréal, approuverait

hautement l’initiative que pren­
drait la ville de faire cite-me me le 
dénombrement de ses habitants et 
die exhorte fortement Messieurs 
les Commissaires et les éc he vins, de 
la Ville à entreprendre ce travail 
nécessaire aux intérêts généra nx 
de la population. ”

Sur rapport de la Commission 
des Intérêts Scolaires, il est résolu: 
“ Que l’Association Saint-Jean- 
Baptiste de Montréal constate avec 
plaisir l’intérêt croissant que pren­
nent un grand nombre de citoyens 
'de cette ville à l’extension néces­
saire de l’Oeuvre de l’Université 
Laval qui, par ses nombreuses fa­
cultés, a contribué si puissamment 
au 'développement de l’enseigne­
ment supérieur. Elle compte que 
les Commissaires et les Echevins de 
la Cité de Montréal, lesquels se 
sont déjà occupés de la question des 
réformes universitaires, ne verront 
dans ce mouvement intellectuel si 
favorable à notre jeunesse, que le 
désir de promouvoir le bien public 
et le bon renom -de la Cité. L’As­
sociation Saint-Jean Baptiste fait 
des voeux pour que le Conseil de 
Ville travaille avec ardeur à assu­
rer le succès de cette oeuvre uni­
versitaire qui est si importante 
•pour le progrès de notre Provint e 
de Québec toute entière et qu'il 
contribuera matériellement au pro­
jet d’expansion de cette oeuvre pa­
triotique. ”
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LES ASTRES

Dam 1 ’'immense désert, soins Les couchas brunies 
Du grand chaos qui semble insoumis aux desltins,
Mis s’allument, pour luire aux portes infinies,
Et laisser contempler lets temps aux séraphins.

Vers leurs marges d’éther, qui leur a dit d’éclore 
Lorsque tout reposait dans l’ombre du néant ?
Qui les jeta parmi le foyer des aurores,
'Sur des pans de nuit vaste, en le lointain béant 1

Diamants renaissants aux voûtes éternelles,
R/aposoirs des Esprits vers l’insondable lieu,
Flamme vraie et sublime aux saintes étincelles,
Astres des univers, vous illuminez Dieu !

L. J. Doucet.

NOTRE GOUVERN R-GENERAL
S. A. le Duc de Connaught

A rth u r- W illiam-Pa t rick-Albert 
est le troisième fils de ia reine Vic­
toria. Il est né le 1er mai 1850. Son 
parrain fut le duc de Wellington.

Le prince est très bon musicien ; 
il a un goût particulier pour le tam­
bour, sur lequel il rend des orages 
merveilleux. Il s’est destiné de bon­
ne heure à l’armée. A 1 ’age de vingt 
trois ans, la reine le créa duc de 
Connaught et de Strathearn.

Il épousa en 1879 la princesse 
Louise-Marguerite, fille ^cadette du 
prince Frédéric-Charles de Prusse. 
Ils ont un fils : le prince Arthur et 
une fille la princesse Patricia.

“ dolin'-Junior ” disait de lui

dans ces célèbres Chronicles in Car­
toon :

“ Prince Arthur is quite unaff- 
ected, yet by no means forgetting 
his dignity. He is fond of his pro­
fession and a favourite with all who 
have tlie honour of his acquaintan­
ce Nearly all of these have done 
their best to spoil him, yet he is still 
quite unspoiled, and although now 
over twenty-six, his morals are held 
to be still above all reproach

Cette critique qui frise 'l’admi­
ration est également vraie pour no­
tre Gouverneur. Nul doute qu’il ne 
soit aimé au Canada comme il l’a 
été partout où il est passé, et où il 
a su laisser un pareil souvenir de 
courtoisie et d’affabilité envers ton­
tes les personnes qui ont eu l’bon­
ne ut de l’approcher.
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LA TIRELIRE

DES PETITES ECONOMIES

Oorwraissez vou-s la tirel'ire en 
queisflion ? Si non, je suis heureux 
•de vous 'la révéler, car c’est une 
combinaison parfaite. Achetez-vous 
une tirelire quel conique, en terre et 
d’un sou si vous le voulez, et pla- 
eez-la dans le coin d’un tiroir : elle 
sera destinée à recevoir, chaque 
jour, toutes les sommes que vous 
aurez évité de dépenser.

Vous sortez d’un grand magasin, 
déjà votre main s’est levée pour hé­
ler un fiacre. Vous songez à la tire­
lire et vous attendez l’autobus : or 
comme la plus petite course coûte 
25 sous, c’est au moins 20 sous qui 
tomberont, le soir, dans le petite 
boîte. Vous passez devant un pâ­
tissier, vous commencez à en ouvrir 
la porte, lorsque le souvenir de la 
tirelire vous arrête: voici dix ou 
vingt sous de réservés. Vous venez 
d’acheter paille et fleurs et écrivez 
à la modiste de chercher ces fourni­
tures pour faire votre chapeau ; une 
réflexion vous arrête et vous gar­
nissez votre forme vous-même: voi­
ci trois ou cinq francs pour Ta tire­
lire.

Jamais, sans la petite boîte en 
question, vous n’auriez réalisé tou­
tes ces petites économies et comme 
tant d’entre nous, vous vous seriez 
dit: “ Bah! pour si peu! Je n’en 
serai pas plus riche au bout de 
l’année,.. ”

Or, les petits ruisseaux font les 
grandes rivières, une de mes amies

a pu s’acheter une merveilleuse 
étole avec $50 trouvés dans la tire­
lire. Une autre a offert à son mari, 
agréablement surpris, une épingle 
de cravate de même valeur.

Essayez et je vous affirme que 
vous serez stupéfaits de toutes les 
dépenses qu’il vous sera possible 
de supprimer et des sommes que 
vous économiserez. Nos sociétaires 
pourraient trouver chaque mois 
dans cette tirelire le montant de 
leur cotisation.

AVIS

L’Association Saint-Jean Bap 
liste de Montréal, corps politique 
et dûment incorporé, s’adressera à 
la prochaine session de la Législa­
ture de Québec, pour demander 
que la Toi 51-52 Victoria, ch. 65. 
incorporant la dite Association, de 
même que Tes amendements à la 
dite loi contenus dans les statuts 
VII, ch. 131 et 6 Edouard VII, ch 
93, soient refondus et amendés. 
55-56 Victoria, ch. 85, 3 Edouard 
ainsi que pour demander tous pou­
voirs additionnels et plus amples 
pour lui permettre d’atteindre plus 
effectivement les fins de son incor­
poration.

Par ordre,
G. A. Marsan, 

Secrétaire-général. 
Montréal, 12 décembre 1911.
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NOEL CONDOLEANCES

Vous me «demanidez >oe que je 
pense de Noël.

Et que puis-je vous dire qui 
n’ait été dit ?

Quoi de plus ehairma'nt que la 
figure du petit Noël venant appor­
ter cadeaux et jouets dans le petit 
petit soulier déposé près de la che­
minée ?

Noël est, avant tout, une fête 
honnête, c’est la fête de la famille. 
Qu’elle soit donc louée et qu’elle 
reste longtemps en honneur, mê­
me à une époque où tant d’usages 
touchants et pittoresques tendent 
à disparaître.

Et que les grands et les petits 
fêtent Noël à leur manière, c’est un 
jour où l’on doit être bon, où l’on 
doit voir et aimer ses parents et 
ses amis, et tâcher, par un souve­
nir ou par une visite, d’apporter 
la joie dans les coeurs une fois 
par an.

Madeleine Lemaire.

PENSEZ-Y BIEN

Pensez-y bien, si avant le 31 dé­
cembre courant, tous n’entrez pas 
dans la Caisse Nationale d’Econo­
mie, vous perdez une année dé 
rente.

Extrait des Minutes du Bureau Exé­
cutif de ^Association St-Jean-Baptis- 
te, tenue au Monument National, le 5 
décembre 1911, sous la présidence de 
M. T. Gauthier, Président-Général.

Résolu :

“ Que rAssociation St-Jean-Bap- 
tiste de Montréal a appris avec un vif 
regret la mort de M. P. Aumond, M.D., 
qui a été Tun des membres les plus 
actifs et les plus dévoués de la sec­
tion Sainte-Clotilde, et elle prie la fa­
mille du regretté défunt d’accepter 
l’hommage de ses sympathies ”.

CALCUL INTERESSANT

Seriez-vous intéressé s’il vous 
était proposé d’avoir le revenu 
d’un capital de mille piastres, pour 
la somme de soixante-dix piastres^ 
payées par versements de 25 cen- 
tins par mois ? Vous pouvez ob­
tenir ce résultat surprenant en 
prenant un livret de la Classe A 
dans la Caisse Nationale d’Econo­
mie. Hâtez-vous d’en acheter a- 
vant le 31 décembre, afin de ga­
gner une année de rente.

SITUATION DES PREVOYANTS DE L’AVENIR
Au 30 novembre 1911

Capital ...........................................
Sociétaires existants .......... .
Sections (France et Colonies) 
Sommes payées aux rentiers..

94 MILLIONS 299,351 francs
..........................................  563,295

.......................................... ....2,292
18,027,517 francs
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ANGLICISMES
Ne dites pas :

Job.

J’ai trouvé une job.
VTà ta job pour la journée.
Voilà une bonne job de faite.
C’est une job d’élever dix enfants.

Job.
Obtenir une grosse job.
Frapper une job (To .strike a job). 
Job.

Travailler à la job.

Cet ouvrage ne vaut rien, c’est fait 
à la job.

Job.
Vendre des jobs.
Jobs (imprimerie).
Job.
Il y a des jobs dans cette affaire.

Jobbage.
Jobbable.
Jobbcur.

Dites :

Travail, tâche, besogne, emploi, tâ­
che difficile.

J’ai trouvé du travail, de l’emploi.
Voilà ta besogne pour la journée.
Voilà une bonne tâche accomplie.
C’est une tâche 'difficile d’élever 

dix enfants.
E nt rep rise, a f f ai re.
Obtenir une grosse entreprise.
Trouver une bonne affaire.
Forfait (engagement entre deux! 

personnes dont l’une s’engage à 
prendre, et l’autre à livrer, pour 
un prix déterminé d’avance, cer­
tains travaux, certaines fourni­
tures).

Travailler à forfait, travaiü'ler à la 
pièce; par extension: travailler 
s a ns précaution.

Cet ouvrage ne vaut rien, c’est fait 
sans précaution.

Occasion, solde de marchandises.
Vendre des soldes.
Ouvrages de ville.
Entreprise véreuse, tripotage.
Il y a du tripotage dans cette af­

faire.
Action de jobber.
Qu’on peut entreprendre à forfait.
Entrepreneur à forfait.
Spéculateur, revendeur qui achète 

des marchandises en gros pour 
les revendre aux dé tailleurs.

Ouvrier à la tâche, par extension, 
bousiTleur, ouvrier qui travaille 
avec négligence.

Typographe préposé aux travaux 
de ville.

Le Bulletin du Parler Français au Canada.



CAISSE NATIONALE D’ÉCONOMIE 189

CAISSE NATIONALE D’ECONOMIE

BILAN DU MOIS DE NOVEMBRE 1911
RECETTES :
Balance en mains au 31 octobre 1911.................................... $58,066.11
Versements Classe A..................................................................  $ 2,659.00
Versements Classe B.................................................................. 653.00 3,312.00

Corporation Scolaire, Ville de Chicoutimi, débentures
vendues à la Caisse d’Economie, N. D. de Québec. 49,127.58

Intérêt sur ces débent. du 1er juillet au 26 novembre 1911 982.75
Intérêt sur 'débentures................................................................ 10.92 993.67

Municipalité du Village de Jonquières, intérêt................ 636.62
amortissement... 75.48 712.10

Municipalité du Canton de Chicoutimi, intérêt................ 168.21
amortissement........  608.82 777.03

Commission Scolaire Shawinigan, Balance intérêt..........  191.78

$113,180.27
DEBOURSES :
Commutations mensuelles ...................................................... 26.86
Remboursement de décès . •..................................... .............. 1.25
Prêt à l’Oeuvre et Fabrique de la Paroisse Saint-Sta­

nislas de Montréal.................... *....................................  100,000.00 100,028.11

Balance en Banques........  $13,152.16
CAPITAL INALIENABLE AU 30 NOVEMBRE 1911 :
Prêt à la Comm. Scolaire, Ville Côte Saint-Louis........... 20,000.00
Prêt à la Paroisse de Labelle.................................................. 18,946.51
Prêt aux Frères du S. C., d’Arthabaskaville..................... 33,448.32
Prêt à la Munie, du Canton de Maniwaki.......................... 8,976.15
Prêt à la Commission Scolaire de Shawinigan................. 12.835.63
Prêt aux Ecoles séparées, Alfred, Ont............................... 1,500.00
Prêt aux Ecoles séparées de Nepean, B............................. 3,000.00
Prêt à la Municipalité de Jonquières.......................... 25,313.71
Prêt à la Municipalité de Sturgeon Falls.................. 31,416.54
Débentures de Sudbury, Ont.......................... ........................ 15,885.73
Prêt à la Municipalité Scolaire, Village de Rigaud............ 6,366.18
Prêt à la Municipalité du Canton de Chicoutimi..... 2,755.30
Prêt à la Ville de Roberval.............................................. 31,627.44
Prêt à la Ville de Victoriaviille.......................................... .. 98,523.15
Prêt, 2ème Division du Comté du Lac St-Jean.............. 9,902.07
Prêt à la Municipalité du Village de Warwick................... 13,800.00
Prêt aux Syndics du Village de Danville........................... 6,788.30
Prêt à la Municipalité du Canton de Windsor.............. .. . 11,914.67
Prêt à la Municipalité Scolaire de la Ville de Longueuil. 23,887.62
Prêt à la Paroisse du T. S. Sacrement, près Lachine........ 20,000.00
Prêt à la Municipalité d’Asbestos........................................ 39.560.00
Prêt à la Paroisse St-Stanisllas de Montréal...................... 100,000.00
Intérêts accrus au 30 novembre 1911.................................... 6,833.95
Balance en Banques.................................................................... 13,152.16

$556,433.43
ARTHUR GAGNON,

Administrateur.
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SECTIONS ET NOMS DES PERCEPTEURS

Sections et Dureaux 
de perceptions.

Noms des
percepteurs.

Sections et bureaux
de perceptions.

Noms des
percepteurs.

Abbotsford .... Damase Frégeau
Amqui..........................................Nap. Poitras
Acton Vale .... Joseph Beaugrand 
AsDestos Mines .... Dr Chs Amiot 
Arthabaskaville . . F. X. Lemieux, N. P.
Ascot Corner ........................................................
Batiscan............................F. G. L’Heureux
Beauceville............................Elizé Lemieux
Beauharnois . . .J. C. Trudeau, N.P.
Bedford.......................................... Jos. .Ta rest
Beloeil...................................Antonio Vigneau
Berthierville .... Th. Gervais, M.D.
Bécancourt...................................A. A. Leduc
Black Lake............................J. N. Campeau
Brompton Falls . . .J. A. Allard, M.D.
Boucherville . . . J. A. Demers, M. D. j
Cap de la Madeleine . . Sévère Rocheleau
Cap Santé.......................................... S. Delisle !
Cap St-Ignace .... Thos Guimond !
Cedar Hall............................Arthur Foster !
Chambly Bassin............................ Geo. Pépin I
Champlain . . . Henri Marchand, M.D. ,
Chapleau . . . Odilon Beaudry, M. D. :
Charlemagne .... Ernest Labelle |
Charlesbourg . . J. P. Lefebvre
Chartierville . Rév. H. Perrin
Chaudière Mill . Eusèbe Bégin !
Chicoutimi . A. Béchard
Contrecoeur . . J. B Dupuy, N. P.
Cookshire . Arthur Laprise
Coteau du Lac . . . . A. Dumesnil
Coteau Landing S. Brunet
Côte des Neiges . Alph. Boileau
Danville J. A. Boivin
Deschambault . J. A. P. Lord, M.D.
D’Israeli .
Dorval . Benj. St-Aibin
Drummondville . . Chs Manseau
Duck Lake . . Léon Robert
Dunham Nap. Ménard !
East Angus . Rév. J. A. R. Plamondon
Fort Cou longe . W. II. Gauthier,M.D. i
Fortierville . Alp. Laquerre J
Fraserville . . ’ L. E. A. Parrot, M. D. |
Garthby . . Adjutor Lepage j
Gentilly .
Granbv .
Grand’Mère . J. C. Ricard
Grondines . G. T. Hamelin
Guignes .
Hartwell H. Locas
Hébertville . . A. P. Hudon
Henryville . Arcade Coupai
Hochelaga . Wilfrid Desjardins
Hull . . . .
Ile-aux-Noix . . N. A. Hébert, M.D.
Immaculée-Conception J. C. Paquin
.loliette .
Kingsey French 
L’Acndie .

Village . . . F. Lebel
. . J. Bte Brault

Lac au Saumon . Dr Orner Rochon
Lachine . T. N. Descar ries
Lacolle .
L’Ange Gardien . . . . J. S. Bourbeau
L’Annonciation .... Jos. Boileau 
Lanoraie . . . . J. S. Ferland, M. D.
La Baie du Febvre . . . L. R. Lefebvre
La Patrie . . . Laurent Lussier, M. D.
La Présentation .... Jos. Meunier
Laprairie............................Joseph Brisson
L’Assomption .... H. Prud’homme 
Laurierville............................Nap. Normand

Laval trie............................J. O. MartineAi
La Visitation .... Ernest Proulx
Leclercville................................... Eug. Parrot
L’Epiphanie .... Ludger Mongeau 
Le Précieux Sang . . . . J. O. Prince
Les Cèdres .... J. Thauvette, M. [>.
Les Ecureuils............................ Geo. Mapo
Les Saules, Qué . . . H. O. Roy, N. P
L’Islet.................................................Alph. Dioii
LTsle Verte . . . Isaio Lapointe, N. p.
Longueuil.................................. Victor Mainville
Lorrain ville . . . Rév. Eug. Geoffroy
Lotbinière .... S. Bernard. N. 1*.
Louiseville...................................M. M. Côté
Lowell, Mass., E.-U. . . Acb. St Pierre
Magog........................................................ “. .
Manchester, N. H......................... J. A. Guay
Maniwaki....................... Annstase Roy
Marieville............................Nap. Préfontaine
Masson................................................ G. A. Dugal
Matane................................................ J. O. Lebel
Moncerf...................................S. Martineau
Mont Joli................................Jos. Ern. Lavoie
Montmagny............................Réal Lavergne
Napierville .... Alex. Richardson
Neuville............................................................Ulric Larue
Nicolet . . . . J. O. Courchesne, N.P.
Nominingue .... Horm. I^efeovre 
Normandiu . . . Mlle Angéla Hébert
Votre_I>âme-de-Grâce . . . Alf. Décarie 
Norre-Dame-dos-Anges . A. E. Filion. M.D.
Notre-Dame-de-lu-Paix .... W. Lauzon 
N.-Dame de Pierreville . . H. Fontaine'
Notre-Dame du Portage . . W. Léveillé
Notre-Dame du Rosaire . Amédée Mercier 
N.-Dame du Sacré-Coeur . J. I). Desrochers 
N.-Dame du Lac . C. F. Beaulieu, N.P. 
Ormstowu . . . L. A. Rousseau, N.P.
Parisville..........................................Em. l’aris
Péribonka.................................... J. D. Boisvert
Plessisville.................................... L. IL Grenier
Pointe aux Trembles . . . Théo. Dulude
T’ont Maskinongé . . . Norb. Paquin
Pont Rouge .... Eug. Galarneau
Portneuf................................Salomon Germain
Priceville.........................................Ph. Lafrance
Québec...................................P. Lamontagne
Rawdon .... Rév. Jos. A. Dufort
Rigaud.....................................................................J. McMillan
Rimouski..........................................I. Asselin
Ripon............................ A. A. Aubry, M. D.
Rivière Joseph................................................... Ls Lévesque
Roberval.......................................Georges Audet
Rougemont.....................................\ntuime Arès
Roxton Falls .... F. Beauchemin
Roxton Pond...................................H. Monty
Sacré-Coeur . . . Jos. Emile Bélanger
Sault aux Récollets .... U. Corbeil
Sayabec................................ Adélard Tiiéberg»
Shawinigan Falls . . . Louis Bertrand
Sherrington............................Césaire Gagné
Sherbrooke.........................................U. A. bégin
boj el...................................J. F. R. La travers*
South-Durham . . E. H. Préiontaine, M.
Stanfold............................J. E. Lachance
Stornoway ... J. Bte Péloquin, M. D. 
St-Adrien de Ham . . Rév. C. A. Gariépy
St-Agapit............................ Gaudiose Demers
Ste-Agathe............................L. A. Dumont
St-Aimé .... Norbert Lamoureux 
Ste-Agathe des Monts . . C. D. Godon
St.Alban...................................C. I. Douville



CAISSE NATIONALE L'ÉCONOMIE 191

Sections et bureaux Noms des
de perceptions. percepteurs.

St-Alexandre . . . J. E. Boivin, N. P.
St-Alexis de Montcalm . . Alb. Magnan
St-Alexis des Monts . . . Alf. Picard
St-AlpV>onse de Joliette ... T. Gaudet
St-Ambroîse de Kildare . . J. F. Goyet
St-Anaclet................Zaïulon Côté
St-André Avellin . . . . ,T. M. Robert
St-André d’Argenteuil . . T. Rnymond
Ste-Ancr'le de Monnoir . . .A. Ménard
St-Alexandre de K. . . Mlle Lydia Fortin
Ste-Anne de la Pérade............................
Ste-Anne de la Pocat. . Ls A. Dupuis,N.P. 
Ste-Anne des Plaines . . Cam. Therrien
St-Antoine.............................Alph. Giard
St-Antoine Abbé .... Joseph Lussier 
St-Antoine de Tilly . . . Phil. Normand
St-Appolinaire . . . . A. E. Gingras
St-Aubert............................C. T. Rélanger
St-Arséne..........................................Naz. Lebel
St_Augustin............................ J. E. Rochon
St-Augustin . . E. D. Descarreaux, M.D.
St-Barnabé............................ Jaddus Ethier
St-Barnabé ... A. A. Gélinas. N. P. 
St-Barthélemi .... Avila Rouleau 
St-Bonoit, Beauce ... P. Z. Cloutier
St-Blaise............................Tancrède Morin
St-Bonaventure .... Ernest Lemire 
St-Boniface . . . . J. G. Gélinas. M.D.
Ste-Brigide . . . J. R. B. Langevin, N.P.
St-Bruno de Chambly . . Léop. Robert
St-Calixte de Kil............................................Méd. Duval
St-Casirair de Portneuf . J. Azarias Tessier 
Ste-Oécile de M. . . . .Tér. Brazeau, fils
Ste-Cé(ile de Whitton ... Ls Audet 
Ste-Cécile du Bic . . Ind. Michaud
St-Césaire...................................Henri Grisé"
St-Charles............................H. A. Gervais
Ste-Cbristine d’Acton . . Jos. Bonneau
St-Chrysostôme . . J. E. Dérome, N. P.
st_Clet............................Victor Laframboise
St-Clément.................................. Marcellin April
St-Cléop1 as............................J. A. Martineau
Ste-Clotilde................ Pierre Primeau
Ste-Clotilde .... Dolphis Laplante
St-Côme...................................Ls Gauthier
St-Constant................................................... Narc. Longtin
Ste-Cunégonde .... Joseph Labelle
St-Cuthbert . L. P. H. Roberge, N.P.
St-Cyprien...................................................Léonce Dumond
St-Damien...........................................Henri Hétu
St-David .... J. W. Paquin, M. D
St-Denis............................L. O. Dauray, N.P.
St-I)ominique................................L. J. Dubois
St-Edouard de Lotbinière . Xavier Lemay 
St-Edouard de Nap. . . . Ilyac. Lussier
Ste-Elisabeth . . .Jos. Gadoury, M. D.
Ste-Elisaieth de Warwik Rév. J. E. Lemire
St-Eloi.............................................. Eug. Godbout '
St-Elphège............................J. Art. Lemire
St.Elzéar..........................................C. Prévost
St-Emile de Sulfolk . . . Elie Milard
Ste-Emélie de l’Energie . J.-Bte Desrosiers 
St-Ephrem .... Dr R. Beauchesne
St-Epiphane............................Aug. Breton i
St-Esprit............................J. F. Daniel, N.P.
St-Pltienne de Lauzon . . . Cal. Boiduc j
St-Eugène de Grantham . . Ad. Limoges
Ste-Eulalie d’Aston . . . Azade Poirier
Ste-Euphémie................Donat Proulx
St-Eustache .... J.-Ls Prud’homme
St-E va liste.......................................Jean Boutin
St-Fabien........... Alp. Bellavance
St-Frs du Lac............... A. Desmarais
St-Faustin..........Dr J. Pelletier
St-Franqois de M............C. Martineau
St-iFélicien............................Nérée Perron
St-Félix de Valois . . . Th. Hénault

Sections et bureaux Noms des
de perceptions. percepteurs.

St-Ferdinand Hal. . . L. A. Paradis, N.P.
St.Flavien............................... Dr E. Larue
Ste-Flore........J. H. Désaulniers
St-Gabriel de Bouchette ... F. Nadon
St-Gabriel de Brandon . . . Ls Jacques
St-Gabriel de Stratford . . .H. Rivard
St-Gédéon .... J. L. F. Rousseau
Ste-Geneviéve . . D. Ladouceur, M. D.
Ste-Geneviève de Bat. . . F. W. Germain
St-Georges de Beauce . . Corinne Poulin
St-Gérard . . . Rév. E. J. B. Janelle 
St-Germain de Grantham . L. N. Cotnoir
St-Gervais...............................J. O. Goulet
St-Grégoire dTb.........................E. S. Lalanne
St-Grégoire de Nicolet . . . M. Martin
St-Guillaume . . Jos. Desrosiers, N. P. 
Ste-Hélène de Bagot . . .V. Ls Collet
Ste-Héléne de Kam. . . . M. Chénard
St-Henri de Mascouche . . J. I. Leblanc
St-Henri de Montréal . . . L. A. Picard
St-Hilaire.............................................. G. Marie»
St-Honoré de B. . . . Alcide Campeau
8t_Hubert.................................... Hubert Robert
St-Hubert, Co. Tém. . . Lucien Grenier
St-Hugues............................Amédée Lapalme
St-Hyacinthe....................................Alb. Jodoin
St-Hypolite de K..................................B. Gohier
St-Ignace du Lac . . Rév. A. G. Racette
St-isidore...................................... Aimé Lanctôt
St-Jacques de l’Achigan .Mag. Granger,N.P. 
St-.Tacques le Mineur. B. Guérin-Lafontaine
St-Janvier............................H. A. Valiquette
St-Jean-Bte de Mtl ... J. A. Boucher 
St-.Tean-Bte de Rouville . . E. Désautel
St-Jean Port-Joli . . F.-X. Denis. N. P.
St-.Tea.\, Qué..................................Ls Mayrand
St-Jean de Dieu . . . Florent Rioux
St_Jean des Chaillons . . Aug. Leboeuf
St-Jean de Matha . . . Jos? Robillard
St-Jean des Piles . . Rév. E. H. Poisson
St-Jean d’Orléans .... Emile Chabot 
St-Jérôme .... F.-X. St-Michel, fils 
St-Joachim de Courval . . Eug. Turcotte
St-Joseph du Lac . . . Edmond Lacroix
St-.Tovite............................Jos. Charbonneau
St-Jude...................................Jos. Lamoureux
Ste-Julie...................................Alexis Chicoine
S te-Julienne............................Jos. Sylvestre
Stc-Justine de Newton . . Nap. Bédard
St-Laurent . . . . C. S. Tassé, N. P.
St-Laurent, Ile d’Orléans . J.-A. Turgeon
St-Lazare.................................... Ephrem Audet
St-Léon...........................................Henri Martin
St-Léonard d’Aston . . . . E. Poirier
St_Loénard Port Maurice et Côte St-

Michel .... Gustave Pepin
St-Liboire............................E. Millet, M. D.
St-Liguori ... J. A. Melançon, M. D. 
St-Lin des Laurentides . . Sam. Goulet
St-Louis de G. . . P. Dansereau, M. D.
St-Luc................... Nap. Courville
St-Ludger . . . . . J. A. Beauchesne
Ste-Madeleine.................................. Jos. Jodoin
St-Malo d’Auckland . Rév. J. M. V. Dodier
St-Marc................................................... S. Paquin
St-Marc................................ J. H. Gervais
Ste-Marie de Beauce . . . Fred. Pepin
St-Martin........................................Emile Marti»
Ste-Martine de Courcelles . N. D. Gonthier
St-Mathias.................................................... Alfred Mûrier
St-Maurice...............................................................
Ste-Mélanie......................Arcade Brault
Ste-Méthode d’Adstock . . .N. Dubreuil
St-Michel Archange . . M. Coupai, N. P.
Ste-Marie Salomée . . . Jos. Bourgeois
St-Michel des Saints . . Léandre Ménard
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Sections et bureaux 
de perceptions.

Noms des 
percepteurs.

Sections et bureaux 
de perceptions.

Noms dos- 
percepteuis.

Section St Michel d’Yamaska, MM. K. Pa. 
renteau. président : S. Lauzière, 1er vice- 
président : P. Pelletier, 2me vice-prési­
dent : J. St-Germain. commandant : Alp. 
Béland. secrétaire-trésorier et percep-
tour: Chapelain, Rév. J.-F.-X. Letendre.

Ste-Monique . . Dam. Léonard
Ste-Monique . t^hs Milot
St-Narcisse . l>r Alb. (^olin
St-Nazaire . Rév. Jos. Rochette
St-Nicolas . . Odina Plante
St-Norbert do lîerthier Arthur Roch
St-Octave . Ernest Relzille
St-Onésimo . Adél. Pelletier
St-Pacôme . Th. W. Michaud. M.I>.
St-Pascal . . . P:. M . Deschènes. M. D.
St-Paulin . Sim. Guimond
St-l^ul d<‘ .Tolicite ..T. Y. Yonne
St-Paul d** Montma.u ny . Eu,g. Gourgue
St-Paul l'Ermiii . Orner Séguin
St-Philippo de Néri . Rév. P. Lemay
Ste-Philomène . . J.-Rte D'Amour
St-Pio de Ragot . . Ep. St-Pierre
St-Pie de Guire . R. Généreux
St-Pierre les P.ecquet s . :L. B. O. Beauchemin
St-Pi('rr<'. Montmagny . .Mme C. Bélanger
St-T'iern' . . . . P. S. Ohaput
St-Placide . z. ;\. Ravmond, N. P.
St-Polycarpe . . '. P. Laberge
St-Prime, Lac St-Je;an Ev. Lamy
St-Prosper . T\ X . Massicot!e. M. D.
St-Raymond . P. Bergeron. X. P.
St-Rémi ... M. Coupai. N. P.
St-Rémi d'Amherst , D. Thomas
St-Roeh .... Ev. Marcotte
St-Romain. . . Jos. F. Moore
St-Romuald . Cléophas Rochette
St-Roeh des A n i nais . Ch s M aurais
St-Roch do rAchigan . Flr. Ta il Ion
St-Roch de Québec . J. E. Plamondon
Ste-Rosalie . . Isaie Desmaiais
St (‘-Rose . . . . A. A. Legault, N. P.
St-Samuel . Ludger Caron

Ste-Scbolastique . Ls Gratton
St-Sébastien . P. Lecompte
St-Sébastien d ’Aylmer . . E. Marceau
St-Sévére . . J. Ovide Héroux
St-Simon . . J. A. Beauchamp
St-Sixte . Narc. Roi vin
Ste-Sophie de Lévrard . . Ths Barabé
St-Stanislas . . . L. E. Germain. N. p.
St-Sulpiee . . . Wilf. Robitaille
St-Télesphore . Oscar Bourg u
Ste-Thècle . . Jules Dandurand. M. I>.
St(‘-Thérése . Ferdinand Roux
St-Thomas de Joliette . J. L. A. Masse, M.D.
St-Thomas d'Aquin . Nap. Daignault
St-Ths d(‘ Pierreville . . Henri Niquet
St-Th u rije . J. P. Guertin
SI -rl'i l (' . N. L. Auger, M. 1).
St-Fbald . . . * Il . E. Sou lard. X. P.
St-Yah'otin ( Scotsville) . S. Bouch
St-Yalérien . Eug. Labreche, X. 1*.
St-Yalérien . Léon Hudon
Ste-Yictoire . . . A. Paul b ns
St-Yincent de Paul \ T. Beaudoin
St-Yital de La mhton . . Oct. Godbout
St-Wciic(‘slas . Antoni Godin
St-Zépliirin. . . E. Lemair»'
St-Zotique . . . E. N. Pilon
Terrebonne et St-Frs de Sales . Er. Poitras
Thetford MineS . . T. A. Campeau
"Prois-Pistoles . Hervé Rousseau, N. P.
Trois-Rivières L . P. Guillet, avocat
Valcourt. . Oct. Bissonnette
A alleyfield . L. J. Boyer, N. V.
Yatidreuil . A. C. Denis, M. 1 >.
Yei chéri s . F. X. Bouvier
Versa il h‘s . . C. E. Codère
Yictoriaville . Aug. Bourbeau
Village d'Epton et St-Ephrem

d’Epton . F. Fafard, N. P.
Yill(‘-Ma rie . . . Au g. J. Aubin, M. D.
Warwick . . W. Tousignant
Weedon . . ‘ J. P., C. Lemieux, M. D.
Wotton . Alph. Thibault
Yamachichc . Gust. Bellemare

ASSOCIATION SAINT-JEAN-BAPTISTE

COURS PUBLICS GRATUITS

,\U MONUMENT NATIONAL, à 8 heures p. m

Lundi et jeudi, langue française....
Lundi et vendredi, sténographie....
Lundi, mines et métallurgie..............
Mardi et vendredi, langue française 
Mardi et samedi, dactylographie...
Mercredi, électricité ............................
Mercredi et samedi, langue anglaise 
Jeudi, diction française (jeunes filles) 
Jeudi et samedi, langue anglaise....
Vendredi, grammaire ..........................
Dimanche, hygiène ..............................

Professeur: M. Mathieu.
M. D. R. Perrault.

“ M. L. Sohier.
“ M. Robitaille.

Melle I. Joly.
“ M. de Gaspé Beaubien
“ M. T. Banks.

“ Melle I. St-Jean.
“ M. T. Banks.
“ M. J. P. Labarre.
“ M. C. N. Valin, M. D.


